
TRIBUNAUX 
A f f a i r e L e s u e u r - P é r i v i e r 

L a chambre des appels de police correction
nelle de la cour de Paris a été saisie aujour
d 'hui de l'appel interjeté par le sieur Lesueur 
contre le jugement de la 8* chambre du tr ibunal 
correctionnel de la Seine qui le condamnait à 
six mois de prison pour vielences et voies de 
fait sur la personne de M. Perivier, rédacteur 
«lu Figaro. 

Après la lecture du rapport faite par M. le 
conseiller Boucher-Cadart, l'avocat de Lesueur, 
M« Desmare ts , a soutenu 1 appel : il s'est ap
puyé, en fait, sur ce que, dans cette affaire, il y 
avai t eu de la part du Fiyaro et spécialement 
de M. Perivier une véritable provocation a 
l 'égard de Lesueur ; en droit, il a soutenu que 
c'est à tort que le tr ibunal avait applique dans 
l'espèce l 'article 811 du code pénal punissant les 
voies de fait, tandis qu'il aura i t dû appliquer 
l 'article 47ô du même code qui frappe d'une 
s imple et minime amende le jet volontaire d'im
mondices . 

M* Georges Lachaud a répondu au nom de 
M. Perivier, en demandant la confirmation du 
jugemen t . 

La cour, après le réquisitoire du ministère 
public, a main tenu la condamnation à six mois 
a e mpnsen ne me n t. 

A c q u i t t e m e n t 
Aix, 2 mai . 

La Cour d'assises a acquitté la fille Canniglia 
qui étai t accusée de tentat ive de meurt re sur la 
femme de Péro. 

L 'a f fa i re d e l a C h a p e l l e d e B o r d e a u x 
Hordeaux, 24 mai. 

Le tr ibunal civil s'est déclaré incompétent 
dans l'affaire intentée par les propriétaires de 
la chapelle de la i ue Margaux contre M. Doniol. 

Î
iréiet de là Gironde, pour apposition des scellés 
e 14 janvier . 

V i n g t - t r o i s c o n s e i l l e r s m u n i c i p a u x 
t r o p s u s c e p t i b l e s 

La cour d'assises de la Nièvre avai t à s ta tuer 
ces jours-ci, sur une poursuite assez origi
nale, 

Le 4 décembre dernier, des élections avaient 
lieu à Pecize. chef lieu de canton de l'arrondis
s e m e n t de Nevers, pour le remplacement de 
deux conseillers municipaux. Pendant le dé
pouillement du scrut in , un sieur Voilés en t ra 
dans la salle de la Mairie où, en dehors des 
membres du bureau électoral, se trouvaient de 
nombreux électeurs . Au moment où furent pro
clamés les noms des nouveaux élus, Voilés s'é
c r i a : n Les rin'it trois conseillers municipaux, 
c'est vingt trois Nourrit. 

qua torze membres du conseil municipal de 
Tecize ont porté plainte contre l 'auteur de ce 
propos. Cette plainte a été l'objet d'une informa
tion, et le jurv en a été saisi, conformément a lu 
loi sur la presse du 89 juillet 1881. 

Devant le jury le sieur Voilés a soutenu qu'en 
qualifiant les conseillers municipaux de sa com
m u n e de tourrit il ne s'était pas rendu coupa
ble d'injure, que telle était son appréciation .-ur 
eux en tant que citoyen et électeur prenant 
par t a l 'examen des aiVaires de sa loca
l i té . 

Son avocat. !(!• Gautherin a d.-elaré, de son 
coté, qu 'une expression qui pouvait être consi 
dérée comme injurieuse dans la beuche d'un 
homme occupant une certaine situation sociale 
e t avan t reçu de [ instruct ion, n'avait plus le 
même caractère dans la bouche d'un simple ou
vrier comme Voiles, dunt le langage est force
ment imagé. I n ouvrier, en parlant d'une as
semblée dél ibéiante, de son conseil municipal 
par exemple, ne dira pas : « C'est une assemblée 
d ' incapables, d ' ignorants »;»' dira, sans at tacher 
plus d'importance a ses paroles : « Ce sont des 
ânes , des bourroux ou des nourris, voire des 
bourr iquets . » 

C'est la monnaie courante du langage dans 
le peuple et il faut être susceptible comme qua
torze conseillers municipaux pour s'offenser a si 
bon compte et traduire un électeur devant une 
cour d'assises. 

Le jury a sanctionné cette théorie en rendant 
un verdict d 'acquittement. 

Cette affaire, qui avait eu un certain retentis
s e m e n t dans le département de la Nièvre, 
prouve, une fois de pius, que l'esprit de tolé
rance n est pas encore entré dans nos mœurs 
politiques. 

I N F O R M A T I O N S 
L ' h o m o g é n é i t é d u c a b i n e t 

Le vote de confiance donné par la Chambre à 
i l . Léon Say a eu pour résul tat d empêcher le 
départ du ministre des finances et l 'ouverture 
d 'une crise ministérielle que sa retrai te aurait 
totalement provoquée. 

A ce point de vue, le vote en question a con
solidé provisoirement le cabinet. Mais lui at-i l 
donné cette homogénéité si nécessaire aux mi
nistères qui aspirent à Tivre et à durer i Les 
commentaires que nous avons recueillis hier à 
ce sujet dans les couloirs du Palais-Bourbon ne 

Permet tent pas même aux plus ministériels de 
espérer. 
On regret te , dans les rangs de la majorité ré

publicaine, que M. de Freycinet ne soit pas in
tervenu dans le débat . On trouve que ce silence 
met en question l 'homogénéité du cabinet, et 
que la dislocation du cabinet, si fort désirée par 
les gambett is tes et les dépu 'és nuances Cle
menceau et Lockroy, pourrai t bien n'être que 
ie ta rdée . 

M a l a d i e d e M . d e F r e y c i n e t 
Le président du conseil a été obligé de garder 

Mer le lit, par suite d'une îluxiui très doulou
reuse à la joue, résultat d un refroldi-sement. 

La réception diplomatique qui a lieu t i n s les 
mercredis au ministère des affaires é t rangères , 
a é t é conséquemment a journée. 

L ' a » i i v e r s a i r e d e l ' a s s a s s i n a ; 
d e M g r D a r b o y 

Par is , 23 mai. 
l ' n e messe soleunelle de Zlequiem a été célé

brée hier mat in en i eg l . s - métropolitaine de 
Not re -Dame, pour le re;ios de l'ame de Mgr 
Darboy. 

La messe a été dite par M. l'abbé Leeointre, 
chanoine t i tulaire , et les ruan t s ont été exécu
tés par la maîtrise de la cathédrale . 

Le frère, la sœur et les neveux de Mgr Darhov 
assis taient à la cérémonie. Nous avons remar
qué Mgr Toulon, archevêque de Besançon: M. 
l'abbé P e l g r e t e t M . l'abbé Al !ain, représentaient 
S. Em. le cardinal Cuibert, archevêque de 
Pa r i s 

N o s m i n i s t r e s à R e i m s 
Reims, 21 mai 

•in annonce ici que le ministre de l'instruc
tion publique et le ministre de l'intérieur assis
teront à la fête fédérale de gvmnastique qui 
sera célébrée à Reims le dimanche 28 mai. 

Le général Pitié représenterait à cette fête 
le Président de la République et le ministre de 
la guerre y enverrait également un délégué. 

L e v o y a g e d e M . d e M a h y 
Cette, 21 mai. 

M. de Mahy, ministre de l 'agriculture, est 
arrivé à Cette a quatre heures du soir. 

11 a été reçu à la gare par la municipalité. 
M. Salis, député de cet te , M. Thomas, conseil
ler général et les officiers de la yrarnison. 

Le ministre a visité en bateau a vapeur, la 
rade, les ports et les canaux. Puis il est reparti 
à ."> h. 40 pour Albi. 

Tous les navires étaient pavoises ainsi que 
la gare, les édifices publics et de nombreuses 
maisons particulières. 

Narbonne, 24 mai. 
M. de Mahy, venant de Cette s'est arrêté à 

Narbonne. 
il a été reçu à la gare par M. Bossu, préfet 

de l'Aude, par le sous préfet de Narbonne et 
par M. l'onsolles, premier adjoint faisant fonc
tions de maire, qui lui a présenté le conseil mu
nicipal. 

Le tribunal et la chambre de commerce, le 
parquet, la commission du port, le comice agri
cole, le capitaine de gendarmerie et le commis
saire de police assistaient à la réception. 

Les questions du vinage et du port de Nar
bonne ont été traitées devant le ministre qui 
s'y est vivement intéressé et a promis de reve
nir a Narbonne pendant les vacances. 

Des salves d artillerie ont salué le ministre a 
son arrivée et à son départ. 

L a m b a s s a d e d u V a t i c a n | 
Il est question de M. Calmon, sénateur, pour 

l 'ambassade près du Vatican. 
L a s a n t é d e M . d e C i s sey . 

Le général de Cissey est entré , depuis deux 
jours surtout, dans une période dont l'issue 
n'est plus douteuse. Le général ne prend 
plus que quelques cuillerées de lait sucré, les 
voies digestives ne fonctionnent plus. 

Voici, d'ailleurs, le dernier bulletin de santé 
relevé & l'hôtel du général hier, à deux heures : 

« Etat des plus graves ; aucune amélioration. » 
On s'attend donc, d'un instant a l 'autre , à 

une crise fatale. 
L e s é t u d i a n t s d e L y o n . 

Lvon, vil mai. 
La police a fert à faire depuis une quinzaine 

avec les manifes 'atious qui se produisent cha
que jour contre le journal In Bavarde. Hier 
soir, un grand nombre d 'étudiants, formés en 
monôme s'en allaient silencieusement j.orter 
au directeur de cette feuille pornographique 
l'expresion quotidienne de leur mépris, lorsque 
les gardiens de lapais intervinrent et arrêtèrent 
six de ces jeunes gens. Conduits à la Permanen
ce, les étudiants arrêtés ont été immédiatement 
remis en liberté. 

R é o r g a n i s a t i o n d e l a T u n i s i e 
A part ir d'aujourd'hui, des conférences sui

vies vont avoir lieu entre MM. de Freycinet, 
Decrais, directeur de la politique, et Cambon. 
au sujet de la réorganisation des divers services 
de la Tunisie. 

C'est dans ces conférences que doit être trai
tée la question linancière qui, par suite de son 
caractère international, offre des difficultés par
ticulières. 

Trois résolutions sont en présence : 
1° Réorganiser la commission linancière ac 

tuellement présidée par M. de Piennes. inspec
teur des finances, en y adjoignant trois délé
gués français, au lieu de deux seulement. 

2 - Charger du service de la Dette un grand 
établissement français qui aurait la faculté d é 
mettre du papier. 

;)• Enfin, charger de ce service le gouverne
ment français qui aurai t alors à percevoir les 
revenus du Bey. 

Tel.es sont les trois solutions entre lesquelles 
le gouvernement français aura à choisir après 
avis du ministre des finances. M. de Freycinet 
a tenu également a connaître, sur ce point, l 'a
vis de M. l îoustan. et c'est là le véritable motif 
de l 'ajournement du départ de notre nouveau 
ministre de Washington. 

décidé, en outre, qu'il serait demandé au minis
tre de la justice le relevé et le texte des juge
ments rendus en matière de grèves depuis 1*61. 

JtJ:;oIiGAXl.~ATloN I,K J..v TL'XlslK 
Paris, a 1 mai, :l heures 20. 

Lacommission chargée d'examiner les deman
des de crédit pour l'organisation administrative 
et militaire de la Tunisie, vient de se réunir et 
a nomme M. Koudier président, et M. cavai-
gnac secrétaire. 

l>el 'expos j des opinions il résulte que la ma
jorité accepte le projet: mais il y a des résis
tances assez vives de la part de la minorité. 

M. Oe.aloss •, de la droite, et M. Mauguin, de
mandent l'évacuation de la Tunisie. La com
mission a décidé d entendre le gouvernement 
avant de statuer. 

ÉTRANGER 
LES NIHILISTES 

La police secrète russe de Paris, Londres et 
Berlin a informé le général Ignatieff que les 
nihilistes ont ourdi un vaste complot contre la 
famille impériale. 

Le gouvernement russe a pris de grandes me
sures de précaution. 

Des arrestations ont é té laites à Odessa parmi 
ies officiers d'artillerie. 

Il ressort de ce que nous tenons de la meil
leure source, que le corps d'artillerie et celui du 
génie.sont composés d'esprits libéraux qui sont 
partisans des reformes et désireux d'obtenir une 
constitution pour le pays. 

Sans faire de politique active, ces officiers des 
armes spéciales, ne dissimulent pas leur goût 
pour l 'avènement de l 'empire libéral. 

Le général <iourko, gouverneur général d'O
dessa, a donné l'ordre de faire des perquisitions 
dans les casernes et les sous-officiers, chargés 
de cette mission délicate, ont refusé d'obéir aux 
ordres qui leur avaient été donnés. 

Il y a donc détente dans la discipline de l'ar
mée russe. 

BANNISSEMENTS RUSSES 
Saint-Pétersbourg, 21 mai. 

M. Busch, médecin de l'état-major, de la 
Hotte, et M. Andréïef, fonctionnaire de la m a 
rine, sont condamnés au bannissement avec 
perte de leurs droits, décorations et titres de 
noblesse. 

Le premier sera interné à Tomsk pendant 
une année, et le second à Arkhangel pendant 
quatre ans . 

LE SUCCatSSECB DC C H I I T E 1>K UEI'ST 
On nous écrit de Vienne que le comte de 

Wimpflen, prédécesseur de M. le comte de 
Beust à l 'ambassade d Autriche a Paris, est dé
signé pour remplacer dans ce poste. 

S " ' , , « « < ce ou on a bien compris à 
sera t'«,?«. ' ? n . , e s t b i e n servi. Aujourd'hui, il 
n ' a d m p t f l n l / a c i l e d > n f a l r e a u t a n t a *°usse, en 
offrent . o , , a u c o n c o u r s que les personnes qui 
s ^ v a b i 1 u e " t ! ! I ] e s « a r a n t i e s d e moralité et de 

LES ÉVÉNEMENTS D'IRLANDE 

On nous écrit de Londres : 
co ' o D £ S

P ; r 0 n i P a g n o n s d u « Monlight.. refusent de 
Irlsmff l î v e c ! e s . a u t r e s sociétés secrètes en 
ont é t ê i n r " p r m c i p a u x c h e f s du parti libéra 
v e i u r P r t l " n ! " ' s p a r M ' ' i ' adstone qu'ils doi-
luUon d,, l £ . e u r s mesures en vue d'une disso-
tard ™ J l e m e n t a u m o i s d e juin ou au plus 
tara au commencement de juillet. » 

na t ?o S n a !7 e s t a t i o n s e n IrlandênconStinuemt1.1' Les 
pl«s a c t i f s a n d a ' S f ° n t u n e P ^ g a n a e des 
Parts a ^ e ' r l n 6 , d ,?S

 A
c l l e f s . d e la Ligue réunis à 

plaires r e P a n d u à plusieurs milliers d exem-

r . . . _ . ( , __-. Londres, M mai. 
nose à ^ ? t é executif de la Ligne agraire s'op-
aS Parfement «banuonn? son siège 

M^Parnelî* d ^ m e n t l e b r u i l d e I a démission de 

DERNIÈRE HEURE 
(Service télégraphique particulier) 

L A QUEsnox J U I V E . 

Saint-Pétersbourg 

A u Tomlt in 
On a beaucoup parlé dans ces derniers temps 

du bombardement de là citadelle de Ha-Noï Les 
dernières nouvelles reçues du Tonkin sont satis
faisantes et nos relations avec l 'Annam conti 
nuent à être pacifiques. 

D é r a i l l e m e n t . 
l'n train de marchandises a déraillé sur l a i 

ligne de saint-Etienne,entre les gares de Trêves- \ 
Kurel et Gouzon. Deux wagons ont été broyés: 
aucun accident de personne. 

NOUVELLES PARLEMENTAIRES 

L E 

A . u S é n a t 
; CONSEILS CANTONAUX 

norer la mémoire du digne prélat qui fut fusillé 
le 21 ma 17yl. 

L e C o n g r è s d ' A l i i s 
Nîmes, 21 avril. 

Deux cent soixante ingénieurs français,belges, 
espagnols , russes et i tal iens sont en ce moment 
réun is en congrès à Alais. 

Voici le programme de leurs tournées : Hier. 
visites aux mines e t usines d« Bessèges et de 
Lalle : aujourd'hui , visites aux mines de la 
«irand'Combe, à l'usine à zinc de la Pise et aux 
Usines de Hochebelle : demain jeudi , visites à 
l 'usine de Salindres, aux mines de Molières et à 
celles du Mar t ine t ; vendredi, visites aux mines 

Sénéehas, Cessons, Comberedonde et 

u pert Saint-Louis. 
Des mémoires techniques seront lus et discu

tés a chaque séance du congrèsminier et indus
tr iel . 

C 'es t s i g n i f i c a t i f ! 
Le maire centra l de Lyon, le citoyen Gaille-

ton , radical pur , qui pousse à la commune , 
chevalier de la Légion d 'honneur depuis un an, 
vient d 'être proposé pour la roset te d'officier, à 
l 'occasion de la fête du i l juillet. 

L e s r é c o m p e n s e s du S a l o n 

d 'hui au Pala is de l 'Industrie 1 
penses de cette section. Voici : 
récompensés : 

I™ médailles. — MM, Hugues . I 
Par i s , Hector I .emaire. 

2*médailles. — MM. !>ai,ion. Croisy, lloulleau 
Allouard, François (pierres nn-si . Koty •médail
les) , Massoujle, Escuula. 

Par is , 24 mai. 
Le jury de la sculpture a commencé aujour-

— ' - I . J « l'in/insiri^ le »o t ' f lesrecum-~'.e des artistes 

Longepied, 

Paris, 24 mai 
Dans la commission des conseils cantonaux, 

M. Goblet a fait un discours dont voici le ré 
sumé. 

Le ministre du commerce, dans sa déclara
tion, a dit que le Gouvernement avait cru se 
montrer fidèle à son programme, et répondre 
a u \ v.rux formulés dans les professions de foi 
électorales des députés, en déposant un projet 
de loi sur les conseils cantonaux. 

Le proiet actuel du Gouvernement a deux par
ties distincte-. Dans la première, on propose 
d 'augmenter les attr ibutions des conseils mu
nicipaux. Dans la seconde, c'est un projet, qu'on 
est convenu d'appeler : • loi sur la tutelle des 
communes, a qui donne une tutelle aux com
missions permanentes des conseils généraux. 

M. i.ool'-t estime que ies critiques exprimées 
et les inquiétudes formulées au sujet de la se
conde partie, ne paraissent pas justifiées. Les 
communes ne peuvent être indéfiniment tenues 
pour mineures. Sous le régime républicain, une 
semblable théorie est inacceptable. 

Le ministre s at tache ensuite à démontrer 
que son proiet ne compromet en rien les droits 
et les intérêts de l'Etat, ceux-ci seront suffi
samment garant is . 

II est rationnel de confier à des manda
taires e!us. le soin de s tatuer sur leurs intérêts 
locaux. 

o u a n t au rôle des préfets, il reste ce qu'il 
doit être. 

Las préiets sont des agents de préparation e t 
d'exécution. 

Le Gouvernement entend ne rien leur enle
ver a cet égard. 

11 ne saurai t être question de créer une insti
tution nouvelle de bureaux dépendant des con
seils généraux. 

On dit qu'il faut prendre garde de donner 
trop de force aux conseils géneiaux. 

<J'"st l'éternelle objection de ceux qui veulent 
gouverner la Képubiique par les procédés de 
1 Empire. 

Le Gouvernement a pensé qu'il était du plus 
haut intérêt pour la Képubiique. de favoriser 
l'éducation politique du pays,en développant la 
vie municipale, en détournant les esprits des 
questions de personnes pour les appliquer aux 
questionsd atfaires. 

LE CANAL MU NORD 
Paris , 21 Mai. 

La commission des voies navigables et des 
ports marit imes, réunie en assemblée générale, 
a entendu M. Sadi Carnot, président de la sous-
commission qui s occupe du canal du Nord. 

M. sadi -carnot a rendu compte de l'état des 
travaux de la commission, et a annoncé que 
d'ici une quinzaine de jours , on espérait arriver 
à une solution. 

A . l a C n a m b r a 

LB) CONCORDAT 
Paris , M mai, 3 heures -10. 

La commission du Concordat vient, après un 
long débat, de décider que la sanction de l'ap
pel comme d'abus serait une retenue sur le trai
tement. 

DROIT D l COALITION 

La commission relative au droit de coalition 
et à la liberté du travail a entendu ce matin, 
à 9 heures. M. Ernest Lefèvre. qui a développé 
l'idée générale de sa proposition. Celle-ci tend 
à l 'abrogation de la loi de 18(11 dont les disposi
tions sont remplacées par l'application du droit 
•ummun. 

\i>rè- une discussion générale, lacommission 
i chargé M. Marrot d'adresser un relevé des 

ns de droit commun qui pourraient lisp encuiV r'c:7di'e"a[.p i ab:e la loi de 18Ô1. Elle a 

21 mai 
Le Messager du gouvernement publie une 

décision du comité des ministres, sanctionnée 
le 10 mai par l 'empereur. 

ce t te décision contient les quatre articles 
suivants : 

1» 11 est désormais interdit aux juifs de s'éta
blir en dehors des villes et villages, à moins 
que ce ne soit dans les colonies israélites déjà 
existantes: 

2° Tous les contrats de vente ou de fermage 
conclus avec les israélites sont provisoirement 
suspendus; 

:i» Il est interdit aux juifs de se livrer au 
commerce les dimanches e t jours de fête où 
chôment les chrétiens: 

4" Les articles 1 â ;; ne sont applicables que 
dans les gouvernements où les juifs sont é ta
blis d'une manière permanente. 

LES TROLULES CATALANS 

Madrid. 21 mai . 
Le i'om'o organe ministériel publie des dé

pèches officielles de Catalogne annonçant que 
trois bandes d'insurgés, composées chacune de 
20 à :>0 hommes, sont vivement poursuivies par 
la force armée. 

On croit que ces bandes se réfugieront bien
tôt en France. 

Madrid, 21 mai. 
Une dépèche officielle annonce que les ban

des d insurgés signalées en Catalogne ont été 
complètement dispersées par la gendarmerie . 

L'INSURRECTION EN ORIENT 
Vienne, 21 mai . 

On annonce officiellement de Mostar, à la 
date du 23 mai, qu'un combat de quatre heures 
a eu lieu le matin entre un détachement des 
troupes de Hanzing et -00 insurgés. Ces derniers 
ont été mis en fuite. Ils ont eu au moins 12 tués, 
tandis que les troupes n'ont eu qu'un homme 
légèrement blessé. 

U.N INCENDIE EN MER 
Londres, 21 mai . 

Une dépêche de New-York annonce que le 
steamer Collingœood a brûlé en mer. Vingt per
sonnes ont péri. 

TURQUIE D ' E U R O P E 
Constantinople, 21 mai 

Des avis de Pris t ina s ignaient de nouvelles 
incursions de bandes bulgares, qui ont été bat
tues dans deux rencontres avec les troupes tur
ques, et se sont enfuies, perdant huit mar ts et 
quatre blessés. 

ETATS-UNIS 
New-York, 24 mai 

La direction des postes des Etats-Unis a con
fisqué une carte postale anonyme adressée au 
président Arthur et le menaçant de mort s'il ne 
rappelait pas M. Lowell, ministre des E ta t s -
Unis en Angleterre. 

L'auteur de la carte demande également la 
mise en liberté des Américains emprisonnés en 
Irlande comme suspects. 
i £ 3 J AFFAIRES D'K<iVPTE 

Paris, 21 mai . 
La France et l'Angleterre ont échangé leurs 

vues sur la dernière demande de la Porte, pour 
le rappel des escadres. Les deux paissances ont 
envoyé des instructions identiques â M. de 
Noaiiles et à lord Duft'erin, qui ont déclaré â la 
Porte que les escadres quitteront les eaux égyp
tiennes dès que la situation normale aura été 
rétablie. 

La France et l'Angleterre désirent plus encere 
que la Porte de ne pas donner d'extension à la 
démonstration navale. Elles demandent de ter 
miner le plus tôt possible, mais eiles désirent 
assurer un état de choses durable et normale. 

f.e Caire, 21 mai . 
Les négociations n'aboutissant pas, les con

suls de France et d'Angleterre ont demandé de 
nouvelles instructions a leur gouvernement. 

L e C o n s e i l d e C a b i n e t . 
Paris , 2."> mai. 

Par suite d'une indisposition de H . de Freyci
net, il n 'a pas été tenu ce matin de conseil de 
cabinet. 

Affa i res d ' E g y p t e . 
Londres. 2ô mai. 

Le Times dit que la crise égyptienne exige 
que la France et l'Angleterre redoublent de vi
gilance. 

Une décision énergique est urgente. 
Le Caire, 2."> mai . 

Les contrôleurs ont refusé de donner l 'argent 
nécessaire pour les préparatifs militaires. 

L e s é v é n e m e n t s d ' A f r i q u e . 
Des avis d'Alger signalent que les t r ibus 

hostiles se sont retirées dans le Sud-Ouest de 
l'Algérie, par suite du manque de vivres. 

Bou-Amema serait à 150 kilomètres à l'Ouest 
de Figuig. 

R é c e p t i o n d e M . C h o r b u l i e z 
à l ' A c a d é m i e 

Paris, 25 mai 
La réception de M. Cherbuliez à l'Académie 

française a eu lieu aujourd'hui a une heure 
précise. 

C'est M. Renan qui a répondu au récipien
daire. 

L e c e n t r e g a u c h e d u S é n a t 
Paria, 25 mai. 

Le groupe du centre gauche s'est réuni cette 
après-midi et s'est pr moncé contre la res tau-
ation de la mairie centrale da Paris, contre la 
constitution des conseils cantonaux, et pour 
une motion tendant à laisser aux mains du pré 
Cet de la Seine la tutelle administrative de la 
capitale. 

L ' e n s e i g n b m e n t s e c o n d a i r e 
Par is , 23 mai. 

La commission relatire à l 'enseignement se
condaire privé, a défini son programme. Elle a 
étendu à deux ans le délai transitoire pour l'ap
plication de la nouvelle loi. 

L ' a f fa i re A J y p e - D r o u h e t 
Paris. 89 mai. 

Les bureaux ont nommé une commission 
chargée d'examiner la demande de poursuites 
formulées contre M. Alype par M. Drouhet. 

Tous les commissaires sont opposés aux 
poursuites. 

M. V a r r o y répond à M. Lambert Ste-Creix, 
et défend le projet. 

Le Sénat adopte le projet en première délibé
ration et décide qu'il passera à une deuxième. 

CODE CRIMINEL 
L'ordre du jour appelle la suite de la Ire déli

bération sur le projet de loi tendant à réformer 
le code d'instruction criminelle. 

M. Ba tb ie parle sur l'article r>5. 
M. de Gavardie . parlant sur l'article 56, dit : 

H a été admis que le juge d'instruction n'a au
cune compétence hors la présence du ministère 
public, sauf le cas de flagraat délit. 

Or, l'article ô"> contredit ae principe. 
Il demande donc le renvoi à la commission. 
M. D a u p h i n prétend que l'article 56 n'est 

nullement en contradiction avec les articles pré
cédemment votés. 

L'article ô5 est renvové à la commission. 
M. L e u v e l parle sur l'article 50, dont il de

mande la modification et par suite la suppres
sion de l'article 02. 

M. L e n o ë l demande le rejet de l'article 62 e t 
du système d'expertise auquel cet article se 
rapporte . 

M. D a u p h i n dit que l'article qui autorise l'in
culpé à choisir un expert est libéral et ne peut 
être modifié 

M. L e n o ë l demande l'application du principe 
contenu dans l'article 305 du code civil en ma
tière criminelle et par suite le rejet de l 'arti
cle 02. 

M. B o u c h e r - C a d a r t combat cette proposi 
tion. 

M. de Gavard ie croit que le Sénat ne peut 
pas s t a tue r sur les articles 57. 5.S et 02. Car on 
se trouve en présence de trois systèmes diffé
rents, sur lesquels on n'est pas d'accord. 

fl demande le renvoi de l 'amendement Lenoël 
à la commission. 

M. B e r e n g e r préconise le système d'exper
tise innové p. . r le projet de la commission et se 
llatte de ce que M. Grandperrret s'est montré 
favorable à la composition de cette liste. 

Voici le sommaire du Journal officiel 
d'aujourd'hui : 

l ' A R T U OFFICIELLE 

Loi portant ouverture au ministre de l 'instruc
tion publique et des beaux-arts d 'un crédit 
extraordinaire de 118,545 fr. (exercice 18«2j pour 
l'acquisition de quatre toiles de Courbet. 

Loi por tant ouverture au ministre de l i n s -
truction publique et des beaux-arts, sur l'exer
cice 1883, d'un e ré l i t extraordinaire pour 1 ac
quisition d'une collection d'objets d'art formée 
par M. l'imbal. 

Décret convoquant les électeurs du canton de 
Tarascon iBouches-du-Rhônei à l'effet d'élire 
leur représentant au conseil général. 

Décret portant promotions au garde d'enseigne 
de vaisseau. 

Décret portant promotions au garde de sous-
commissaire de la marine. 

Décret portant promotion au garde d'inspec
teur général de2« classe dans le corps des ponts 
et chaussées. 

Exequatur accordé à des consuis et vice-
consuls. 

PARTIE NON OFFICIELS 
Audience solennelle de la cour des comptes. 
Nouvelles et correspondances étrangères. 
Le commerce de la France pendant les 

quatre premiers mois de l'année 1.XM1 et 18.S2. 
concours régional agricole d'Auxerre. 

A m s t e r d a m , 24 ma i . 
Cafcs t e n d a n c e soutenue.Ou cote Java lion o rd ina i r e 

27 lia cen t s le l ] 2 k i l o acq. 
Sucres t e n d a n c e sans affa i res . On co te J a v a n . 12 

31 n . les 100 k i los . 
. • s a i n t - l ' é t e r s b o u r g , 23 m a i . 

Change P a r i s 2 fr. 5* Ira p o u r un roub l e . 

2( MAL — [Service pa 
t e r m e . Tra i té V.Oou sacs 
tacs s.-oitos, a -Jô cents; 
» IjS 4 21 1[1 cen ts , e n t . 
et ;JOU sacs J é r é m i e , a 27 

COMMERCE D'ANVERS II 
t icul ier l . —Cafés . — M.u-ch 
*an tos , à 21 1|2 cen ts : l .n. i 
environ 1,200 sacs Rio, de 
800 - ies Katiia. à 20 a(4 cent 
lyj cents acq. iel que l . 

Céréales . — Pas de m a r c h é a u j o u r d ' h u i . 
La ines . — s a n s a tûi i res . 
Pé t ro le r a fnné . — (Les prix désignés ci-aprés s'en

tenden t p o u r pa r t i e p remie r coût) : Disponible, p a y é 
fr. ISUIO à 00 0[0. t e n u fr. ^ 0(0: mai , pavé fr. un ojo' a 
000(0. t enu fr. ls npi; juin, payé IV. Su IJJII à no OjO, 
tenu fr, 18 OJCI a ça U|0: juillet , payé fr. «ju |0 à ou 0[0, 
tenu fr. 1S 1[I: aoû t , pave fr. Du ci|o à 00 0|0. t enu fr. 
IS ;t|4 a 0|0: s e p t e m b r e , pa \ é i y. no O|0 aOO UTO, t enu fr. 
10 njo à00 Ojo: oc tobre , payé fr. nu 0|U a <x> ntn. tenu fr. 
00 0|0; q u a t r e de rn ie r s mois, payé iv. lv i l i i a no ojo, 
tenu fr. 191(1 àoou |u pa r 100 kilos, finisse. 

Sa indoux . — F e r m e et affaires ins ignif iantes . <>n 
cote Wilcox. disponible fr. 138 l | 2à MU p a r l o u kilos. 

A l ivrer , Wileox, s u r m a i . f r . 13» a 139 1(2; j u i n . fr. 
137 njoàoou juillet aoû t ; fr. i:«0j0 àooo: q u a t r e de rn i e r s 
mois , fr. 132 U|0 a 000 U[U, les 100 ki los . 

M a r c h é a u x H u i l e s d e L i l l e 
COUR8 PRÉCKDENT8 

Colza 
— é p u r é p . q. 

Œi l l i e t t e b. goû t . 
— r o u s s e . 

Camelme 
Lin d u p a y s . . . 
Lin é t r a n g e r . . . 

Huiles 
l ' hec to l i t re 

60 

59 

22 . . a 2 3 50 

22 21 
. ..120 . . 21 50 

COUR» DU 2» mU 
Huile de colza ' . . . . & . 
Hui le é p u r é e p o u r q u i n q u e t . • I 
Lin du pays J 
l i n é t r a n g e r I 
c a m e l m e 
Chanvre I 

C o u r s d e s S u c r e s e t d u 3 j 6 d e L i l l e 
DU 25 MAI 1882 

MARCHANDISES 

CHAMBRE DES DÉPUTÉS 
(Service télégraphique particulier) 

Séance du 23 mai 

LES ÉVÉNEMENTS D'AFRIQUE 

Tunis, 21 mai, 6 h. 20 soir. 
L escadre est partie hier ; le seul vaisseau oui 

reste sur rade de ia Houlette est le Friedland 
Le général Lambert est parti hier pour la pro

vince de ( 'onstantine, où il va inspecter la gen
darmerie. Le général l 'orgemol partira ieudi 
en tournée d'inspection et il visitera toutes le* 
garnisons du sud de la liégence. Le général en 
chef travaille beaucoup et s occupe activemen' 
de tout ce qui concerne le service et l'organisa-
tien du nouveau corps composé de nos soldats 
et de Tunisiens. 

La compagnie franche est partie hier pour 
Ifammamet. La moitié environ est composée 
d'indigènes, ancienssoldats bevlicaux, que nous 
avons habillés et équipés complètement et oui 
sont payés par nous. En quelques jours ces 
hommes ont pris une autre tournure . Bien nour 
ris, bien payés, i ls se sentent relevés aux veux 
de leurs compatriotes et sont tiers de marcher a 
côté des nôtres. Bientôt d'autre compagnies se 
ront formées et. en octobre prochain, le coms 
sera au com plet et comportera environ t; ooo 
hommes. On s'occupe également de la cavale
rie, qui sera excellente sous tous les rapports 

Tous les points occupés par nos troupes sont 
maintenant reliés par la télégraphie ontinue 
Les maraudeurs peuvent couper les aîs niais 
les communications continueront tout de même' 
Les interruptions de l'an passé ne se produiront 
plus. Hier, j 'a i eu la satisfaction d'envover un 
télégramme optique à Aln-Draham, en Dassant 
par Zaghouan d'abord.et le Kef ensuite C'est un 
magnifique résul ta t qui lait le plus grand non 
neur aux officiers qui installent les postes et 
oui rendent ainsi d'immenses services 

Nos troupes sont parfaitement installées » 
Ain-Draham, où il n'y avait rien jadis Elles v 
sont dans de très bonnes conditions. ' 

L'intendance a adopté à Tunis même des sn 
pes dispositions sour les fournitures. Il semble 
q u a s o u s s e on devrait suivie le même système 
l'n y accepte malheureusement les proposition» 
de toutes sortes d'aventuriers qui, a un m o " ê 5 t 
donné, manquent à leurs engagements Les 
maisons honnêtes ne manquent pas, ailes tien 
nent leur parole et fournissent de bonnes mar-

P R É S I D E X C E DE M. BUISSON 

BRUITS DE C0OL0IR 
Les couloirs sont animés. 
On s'entretient de la petite comédie Léon Say 
M. de Freycinet va mieux. Ce matin il a re ;ù 

plusieurs français se rendant au Venezuela, qui 
lui ont présenté un ensemble de vieux pour le 
rétablissement des relations diplomatiques de 
la France avec le pays où ils vont s'établir. 

Le ministre a répondu qu'il avait re u «les 
pétitions en ce sens des français résidant a Ca
racas : il est persuadé que les diliicultes présen
tes seront promptement aplanies. 

LA SÉANCE 
La séance est ouverte à deux heures. 

POURSUITES CONTRE UN DÉPUTÉ 
M. Brisson annonce qu'il a reçu une demande 

d'autorisation de poursuites contre un membre 
de la Chambre. 

Cette demande sera renvoyée au bureau. 

ENSEIGNEMENT SECONDAIRE 
L'ordre du jour appelle la suite de la pre

mière délibération sur : 1« le proiet de loi re.'a-
til à l 'enseignement secondaire privé: •-'» la pro
position de loi de JL Marcou, ayant pour objet 
d'exiger des garanties de capacité des direc
teurs et des professeurs dans les établissements 
libres de l 'enseignement secondaire. 

M. Compayré , rapporteur , expose la nouvelle 
rédaction de la commission. 

Entre le» articles 4 et 5, il serait intercalé un 
article modifiant la composition du jury. 

Il y aurai t deux chefs d'institution. 
Ils seraient élus par leurs collègues au lieu 

d'être nommés par le ministre. 
M. F a b r e repousse cette rédaction comme 

prêtant à l 'arbitraire 
La seule liberté que réclame l'Eglise, dit-il , 

est d'opprimer les autres . 
L'orateur repousse une disposition permet

tan t de refuser aux matérialistes d enseigner. 
M. G u y h o estime que l 'Etat doit exiger des 

garanties d 'apti tudes pédagogiques. 
La Chambre adopte par 289 voix contre 177 le 

paragraphe 2 de l'article premier. 

S É N A T 
(Service télégraphique particulier) 

Séance du 'J~> mai 1S82 

P R É S I D E N C E DE M. L E S O T K R . 

Bulletin du commerce 
BOURSE DE PARIS 

(Service gouvernemental) 21 MAI 
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Dépêche communiquée par la Succursale du 
C R É D I T GKNKKAI. FBAXÇAIS, 4 rue Nain. 

Cours de clôture Comptant 
24 MAI | 20 MAI 

BRUITS DE COULOIRS 
Les couloirs ne présentent aucune amimatijn. 

PROCÈS-VERBAL 
M. X a v i e r B lanc présente des observations 

sur le procès-verbal, qui est ensuite adopte. 

PROJET D'INTÉRÊT LOCAL 
Le sénat adopte le projet de loi avant pour 

objet la déclaration d'utilité publique de la pre
mière section du chemin defer de Bazas à Auch, 
comprise entre Bazas et Eauze. 

LES COMPTES DE 1870 
M. L é o n Say dépose un rapport relatif au r è 

glement des comptes de 1870. 

ROUTES NATIONALES 
L'ordre du jour appelle la discussion en Ire 

dé ibération sur le projet de loi, adopté par la 
Chambre des députés, relatif aux travaux d'a
mélioration des routes nationales 

M. L a m b e r t Sa in te-Croix combat le projet. 
Il n'y a pas nécessite, dit il, de faire une loi 

spéciale sur ces routes. 
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loffle. 
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Cour» 
com. Offert] 
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MARCHÉ D'ARIÎAS d u 31 m s 
Blé b l a n c . 
— r o u x . . . 

scierie 
• c o u r g e o n . 
Aveme 
Œi l le t t es . . 
colza 
Lin 
camelme.. 

SI . . à 24 2ô 
l'J . . 82 50 
14 ri) 15 T.", 
14 »J 17 . . 

_ . , TOCRTEAC.T 
Œi l le t te 15 . . 
Colza ls . . 
l i n 26 . . 
C*meliue 

FARINE' 
l™ q u a l i t é . . . 39 . . 
2" qua l i t é 
Sons gros 16 . . 

SI 'CRES 
suc re s h. •!• 
Raffiné n- 1 

— n» 2 
Mélasses •. 

K E R M E S S E S 
Dimanche 2S mai.—Fives.—Loos.— Enclos.— 

Cliereng. — Croix. — Fiers. — Moucbin. — 
Iloncq. — ijuesnoy-sur-Dei'ile. — 'Wattignies. — 
saint-André lextra-murosi. 

I ellres mortuaires et d'Obit.s 
I M P R I M E R I E A L F R E D R K B O U X . — A V I S 
( • R A T I I T d a n s le Journal de R ou-
b/i/.y ( G r a n d e é d i t i o n ) d a n s le Petit Jon,-
nol de Roubaijc, d a n s le Mémorial de 
IAlle ot d a n s la Gazette de Tourcoing 

CAISSE VIVIENNE 
Société a n o n y m e . — Capital 2 , 0 0 0 , 0 0 0 d e r r 

P A R I S , 4 5 , r u e V i v i e n u e , 4 5 . P A R I S 
A c h a t e t Tente do t i t r e s a u c o m p t a n t e t à 

t e r m e e x é c u t é s a v e c le p lus g r a n d soin 
P a i e m e n t d e c o u p o n s & d e t i t r e s a m o r t i s 

Spéc ia l i t é d ' o p é r a t i o n s à t e r m e s u r les 
r e n t e s f rança i ses a v e c remise sur te coto • 
loge. i'.22T0— il i42—'J8ôc 

DÉPÊCHES COMMERCIALES 
Dépêches de MM. lluscli et f>, du Havre, 

représentés à Houbaix, par M. Uulteau-Ury-
nionprez : 

Havre, 20 mai. 
Ventes SOI b. Marché ferme. 

I.iverpool, 2"i mai. 
Ventes 10,000 b. Marché raidissant. 

New-York, 25 mai. 
New-York, 12 1[8. 
Recettes2,000 b. 
New-Orléans low middiing S.ï 1|2. 
Savanah • » x i »\m. 

C o t o n s 
Le Havre M in;u. 

Cotons (c lôturé) , ca lmes prix sans c h a n g e m e n t . 
Vente de la j o u r n é e MIO bal les . 

I . iverpool. 21 m a i . 
Colons (clôture du marché ) — Vente île la in t imée 

12,0(10 bal les dont 2DOCJ p o u r la spécula t ion «t l ' e i p o r 
t a l ion et IU0O0 p o u r la c o n s o m m a t i o n . 

i m p o r t a t i o n s Un lonr )>.HHI li. 

P r o d u i t s d i v e r s 
« Anvers , 21 m a i . 

Pé t ro le t e n d a n c e ba i s s e . 
Insp . Ks o|U. c o u r a n t 1^ (MU, .juin 18 O[0 ju i l l e t 1S 04 

aoùl IS -<|1. sept , l'j uoi. I d e r n . 19 1|2. 
Cafés l é in ics . prix en hausse , u n a vendu is.m 

s a i s Rio de lv I12 a 24 1(4 cents ; louo S a u t o s a 2i'.. tM) 
ilito à 25 1]2 cen t s le 1]2 ki lo acq . 

Londres , 21 m a i . 
T e m p s o u v e r t e s . 
Mark-Lane. — Kromcms . — Anglais et é t r a n g e r s 

affaires ee lnies . p r i i n o m i n a u x . 
Ovge câ l ine , pr ix s o u t e n u e . 
i m p o r t a t i o n s à Londres e o f roment depu i s l u n 

.lei-nier SSSSOqnarters. 
Carga i sons frot tantes. 

Marché c a l m e a c h e t e u r s r é se rves p a r su i t e <1 
l ' augmen ta t i on des a r r i v a g e s . 

Carga isons a r r ivées C, S vendre 15. 
I oni l res . M mai . 

Sucres b r u i s c a l m e s , prix sans c h a n g e m e n t . de l .c l i . 
Hfttll 

pri 
Sucres cristallisés calmes, prix 

Sauvez les Enfants 
Sans médecin, sans purpes et sans frais, par 

a délicieuse farine de Santé, dite : 

REV ALESC1ÉRE 
D u B A R R Y , d e L o n d r e s . 

M. le docteur Routh, médecin en chef de 1 hO 

Eital Samaritain des femmes et des eniants a 
ondres, rapporte : « Naturellement riche eu 

acide phosphoriuue, chlorure de potasse et ca
séine — les éléments indispensables au sanp 
pour développer et entretenir le cerveau, le; 
nerfs, les chairs e les os — (éléments dont 
l'absence dans le pain, la panade, l'arrow-root 
et autres farinacées.occasionne l'effrovable m ' r -
talité des enfants, 31 sur 100 la première année, 
et de beaucoup d'adultes se nourrissant de paies, 
la Revalescière est la nourriture par excellence 
qui, seule, suffit pour assurer la prospérité des 
enfants et des malades de tout âge. Beaucoup 
de femmes et d'enfants, et d'adultes dépérissant 
d'atrophie et de faiblesse très-prononeoes, on: 
été parfaitement guéris pa r l a Hevalescière.Aux 
étiques elle convient mieux que l'huile de foit 
de morue. 

Citons quelques preuves de son efficacité 
même dans les cas les désespérés. 

Cure N» 100.180. — Ma petite Marie, chétive, 
frêle et délicate dès sa naissance, ne prospérant 
pas avec le lait de nourrice.je lui ai fait prendre 
sur le conseil du médecin, la Revalescière qui 
l'a rendue fraîche, rose et magnifique de Santé. 
J . G. D E MONTANAY, 44, rue Condorcet, Paris , 4, 
juillet 1880. 

Cure N« 80,416. — M. le docteur F.W.ufcCeke, 
professeur de médecine à l'Université, fait le 
rapport suivant à la clinique de Berlin le 8 avril 
l « a : 

» L'enfant souffrait, sans causeapparented'une 
atrophie complète avec vomissements continuels 
oui résistaient à tous les traitements de l'art mé
dical. La Revalescière arrête immédiatement les 
vomissements, et rétablit la santé de l'enfant en 
six semaines de temps. 

Cure N"85,410. — Rue de Tunnel, (Valence, 
Drôme), là juillet 1873. — Ma nourrice m'ayant 
rendu mon enfant âgé de trois mois et demi 
entre la vie et la mort, avec une diarrhée et des 
vomissements continuels, je l'ai nourri depuis 
de votre excellente Revalescière. Dès le premit ï 
jour l 'enfant allait mieux et après trois jours de 
ce régime, il reprit sa santé. — E L I S A MARTINET 
ALBY. 

Cure N* 99,625. — Avignon, La Revalescière 
du Barry m a guérie à l'âge de 01 ans d'épou
vantables souù'rances de vingt ans , d'oppres
sions les plus terribles, à ne plus pouvoir faire 
aucun mouvement, ni m'habilîer, ni me désh. • 
biller, avec des maux d'estomac jour et nuit et 
des insomnies horribles.— BOMIEI . , née Gabon 
netty, rue du Balai, 11. 

Quatre fois plus nourrissante que la viande 
elle économise encore 50 fois son prix en méde • 
cines. En boîtes: 1|4 kil., 2 fr. 25 ; lr2 kil., 4 fr.; 
7kil., 7 fr. ; 2 kil. lit, 16 fr.; 6 kil., 36 fr.; 12 kil., 
10 fr. — Envoi contre bon de poste. Les boites 
de 36et 70 fr., franco. — D pOt à Roubaix, chez 
MM. Morelle-Bourgeois : Desfontaines, épicier 
sur la place ; Boubert, Epicerie Centrale.lâ, rue 
Saint-Georges; à Tourcoing, chez M. Bruneau. 
pharmacien, rue de Lille ; Despinoy, épicier, et 

Ë
artout chez les bons pharmaciens et épiciers 
>u B A R R Y et O (limited), 8, rue Castigliouo. 

Paris. 
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